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SUR LA
REPARTITION STATISTIQUE DES ETOILES

EN FONCTION DU TYPE SPECTRAL

(3e note)

PAR

l'aul KOSSIEK

Resume.

La proportion des etoiles chaudes diminue et celle des etoiles

froides augmente lorsque le type spectral de l'etoile-guide
avance. La proportion des etoiles d'un type donne est genera-
lement maximum lorsqu'on s'adresse ä des cliches dont l'etoile-
guide appartient ä ce type. Le choix des regions observees joue
un role important dans les resultats statistiques.

A deux reprises dejä, nous avons etudie cette repartition,
telle qu'elle resulte des spectrogrammes identifies sur nos
cliches obtenus au prisme-objectif Schaer-Boulenger de l'Obser-
vatoire de Geneve. La documentation examinee comportait
313 cliches pour lesquels les etoiles-guides appartiennent presque
uniquement au type A0. La duree de pose est presque toujours
20 minutes L

Depuis lors, la collection a ete completee de deux fagons.
Une serie de cliches a ete consacree, avec la meme exposition,
aux types Bg, F0 et G0, plus quelques plaques hors serie. Get

ensemble comporte actuellement (printemps 1935) 434 plaques.
D'autre part, pour ses recherches sur l'elargissement des

spectrogrammes en fonction de la duree de pose, M. Cirosrev a

effectue, avec le meme appareil, une serie de 181 cliches ä

1 P. Rossier et G. Tiercy, Sur la repartition statistique des
etoiles en fonction du type spectral. Compte rendu de la Soc. de

physique de Geneve, 1930, III (Archives 1930, Supplement); Publ.
Obs. Geneve, fasc. 13.

P. Rossier, meme titre, 2me note. C. R. Soc. de phys., 1931, III;
Publ. Obs. Geneve, fasc. 17.

Archives. Vol. 17. — Novembre-D6cembre 1935. 27



374 REPARTITION STATISTIQUE DES ETOILES

poses variables, echelonnees entre 30 secondes et 80 minutes.
Pour 65 d'entre eux, la pose depasse 20 minutes. Nous disposons
ainsi de 615 cliches, moins homogenes que les premiers et sur
lesquels 4565 etoiles, figurant dans le Henry Draper Catalogue,
ont ete identifiees. Leur etude permet une extension notable
de nos premieres recherches. Rappelons que le type spectral
est donne par le Henry Draper Catalogue. II est rare que les poses
de 20 minutes fassent apparaitre des astres absents de ce

catalogue. Le cas est frequent des qu'on atteint 40 minutes de pose.
Parmi les etoiles observees, distinguons deux categories:

celles qui n'apparaissent que comme etoiles-guides (la minorite)
et celles qui ont ete identifiees sans etre etoiles-guides. Pour
un type spectral donne, soit x le nombre d'etoiles appartenant
ä cette categorie, y celui des etoiles-guides et N le nombre total
d'etoiles du deuxieme groupe. Nous avons admis que, des y

Tableau I.

Type spectral N d'etoiles Type spectral N d'etoiles

O 1 A5 164
O a 2 F 4
Ob 3 F„ 263
Oc 1 Fa 159
Od — f5 177
Oe — f8 166
Oe5 10 G 12
B 9 G„ 198
Bo 18 g5 211

Br 11 K 3

b2 17 K0 569
b3 58 k2 159
b5 65 k5 115
b8 126 Ma 46
b9 312 M6 13
A 29 Mc 2

A„ 773 Mtf 4

A, 402 N b 2

A, 196 Pec 1

etoiles-guides, un nombre Ax doit figurer dans la statistique, en
calculant cette correction comme suit:

Ax' y ; Ax00 X
—r- y ; Ax lim Ax•N N + A**"-1»
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Pratiquement, il est rare qu'il soit necessaire de depasser la
premiere approximation.

Le tableau I indique le resultat de ce decompte.
Rappeions qu'une statistique basee sur des spectres determines

au juge, comme c'est le cas ici, n'a de sens que si eile

porte sur des classes entieres et pas sur les types isoles, car les

observateurs ont tendance ä attribuer un nombre exagere
d'etoiles aux types principaux, d'indices 0 ou 5. Precisons

encore la fagon dont les types spectraux peuvent etre groupes
pour former les classes. Nous disons que le groupement est
d'indice 5 quand on appelle, par exemple, etoiles F celles appar-
tenant aux types F0, F2, F5 et F8. On prefere souvent prendre
les types principaux, d'indice 0, comme centres de groupement
(dit alors d'indice 0). Dans ce cas, la difficulty est d'attribuer
de fagon appropriee les etoiles appartenant aux types d'indice 5.

Sauf indication contraire, nous en attribuons la moitie ä

chacune des classes considerees.
Dans la suite, nous ne tiendrons pas compte des etoiles de

classe 0 tres peu representees, sauf pour attribuer la moitie
de celles qui figurent dans le type 05 ä la classe B, dans le

groupement d'indice 0.

Le tableau II contient la proportion d'etoiles appartenant
aux diverses classes (colonne II). La derniere colonne indique
la proportion trouvee dans notre discussion precedente. LeS

nombres trouves actuellement different systematiquement des

anciens. Sauf pour les etoiles de classe M, et cela seulement
dans le groupement d'indice 0, la proportion d'etoiles avancees
est plus grande dans la statistique actuelle.

Tableau II.

Groupement d'indice 5 Groupement d'indice 0

%
nouveau

%
aneien

%
nouveau

%
ancien

B
A
F
G
K
M

14.4
36.6
18.0
9.9

19.8
1.5

17.8
40.5
17.1

7.7
15.4

1.3

3.6
45.5
13.9
13.3
20.8

2.7

5.2
49.5
13.3
10.7
17.9
3.5
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On peut se demander si la precision des resultats justifie cette
conclusion. Remarquons que les pourcentages anciens, relatifs
au groupement d'indice 5, ont ete obtenus deux fois; les ecarts
entre ces deux resultats sont de l'ordre de 1%. Nous constatons
ici des differences de caractere systematique, generalement
superieures ä cette limite de 1%. L'augmentation du pourcen-
tage des etoiles froides semble done reelle.

Cet effet peut etre du ä trois causes. L'une est peut-etre
simplement 1'entrainement plus grand de 1'observateur. Avec
1'exercice, j'ai pu constater, en revisant les premiers cliches

etudies, que je vois actuellement plus de spectres courts sur les

cliches. Or les spectres avances sont souvent courts. Nous

verrons plus bas que cette explication est insuffisante.
Un certain nombre de cliches ont ete longuement poses.

L'allongement de la pose ferait-il apparaitre plus d'etoiles
avancees Nous verrons aussi que l'effet constate n'est pas
explique pleinement par cela.

Reste enfin le fait que le choix d'etoiles-guides avancees
entrainerait cette augmentation de leur frequence. Les faits
semblent montrer que lä est la veritable explication du pheno-
mene observe.

Pour montrer rinsuffisance des deux premieres explications,
nous allons extraire de notre ensemble toutes les etoiles qui
apparaissent uniquement sur des cliches dont l'etoile-guide
appartient au type A0. La documentation correspondante doit
etre comparable ä Celle de nos premieres etudes. Le tableau III
contient les resultats ainsi obtenus, ajoutes ä ceux de nos deux
discussions anterieures. Les differences conservent le meme
caractere que Celles deduites du tableau II, mais elles sont
nettement moindres.

Pour elucider completement la question de la variation soup-
connee de la proportion d'etoiles, groupons nos documents en
fonction de l'etoile-guide.

Precisons la methode de discussion utilisee. Extrayons de

notre ensemble d'etoiles photographiees toutes Celles qui l'ont
ete sur un cliche dont l'etoile-guide appartient au type T.

Quelques-unes sont elles-memes de type T. Parmi celles-ci,

comptons celles qui s'introduisent sans etre etoiles-guides.
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Tableau III.

Groupement d'indice 5, Etoiles guides A0

% anciens % actuel

B 17.8 17.8 15.8
A 40.5 41.6 40.0
F 17.1 18.0 18.0
G 7.7 6.5 8.6
K 15.4 14.7 16.2
M 1.3 1.4 1.5

Restent generalement quelques etoiles de type T qui ne figurent
que comme etoiles-guides. Faisons-en figurer dans la statistique
le nombre donne par la regle posee plus haut.

Chaque etoile peut compter plusieurs fois, car eile peut
apparaltre sur plusieurs cliches. Une etoile identifiee plusieurs
fois sur des cliches dont les etoiles-guides sont de meme type a

ete comptee pour une seule.

Groupons les resultats dans le tableau IV. La premiere
colonne indique le type spectral des etoiles-guides.

Tableau IV.

Classes spectrales Groupement d'indice 5 Groupement d'indice 0

des
etoiles-
guides

a es
frtoiles

observees B A F G K M B A F G K M

Avant A 33 37 12 9 9 0 14 56 9 10 11 0

A 15 40 19 9 16 1 5 50 13 13 17 2

F 12 30 26 13 18 1 2 38 20 17 21 2

G 8 29 17 17 27 2 2 35 13 19 27 4

K 9 30 22 13 25 2 2 37 13 17 28 4

L'examen du tableau conduit aux conclusions suivantes: La
proportion d'etoiles appartenant ä une classe spectrale donnee

est generalement maximum lorsqu'on s'adresse ä des etoiles-

guides de cette classe (chiffres soulignes). La seule exception
de quelque importance est celle relative ä la classe A dans le

cas du groupement d'indice 0.
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On peut se demander si cet effet de maximum est du ä l'in-
tervention des etoiles-guides. II n'en est rien, car il subsiste si

Ton neglige toutes les etoiles-guides.
Compte tenu de la remarque precedente, la proportion des

etoiles chaudes diminue et celle des etoiles froides augmente
lorsque la classe spectrale de l'etoile-guide avance. Cet effet
est parfaitement net pour les classes extremes B et M. Pour
les trois classes intermediaires, il est partiellement masque par
l'effet de maximum.

L'explication de l'effet de maximum est simple. II est bien

connu que certaines regions celestes sont riches en etoiles d'un
type spectral donne. Lorsqu'on Photographie des etoiles appar-
tenant ä ce type, on tombe frequemment sur ces regions.

Le second effet signale permet de supposer un certain groupe-
ment des etoiles dans le ciel par classes voisines.

Ce qui precede montre combien est delicat le probleme de la

repartition statistique des etoiles en fonction du type spectral.
Non seulement le recepteur joue un role important1, mais le

choix des regions observees est aussi essentiel. On peut serieuse-

ment douter de la validite de conclusions statistiques generates,
etablies sur des documents obtenus dans des domaines limites
de la sphere celeste. Si l'etude tres poussee des regions choisies
de Kapteyn est pleine d'interet, il est non moins certain que des

recherches, peut-etre moins approfondies, mais portant sur
len'semble du ciel sont tout aussi importantes.

Observatoire cle Geneve.

1 P. Rossier, Comparaison de quelques statistiques stellaires-
Archives (5), 15, 1933; Publ. Obs. Geneve, fasc. 21-22.
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